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EYCKERMANS (Jules-Félix-Eu gène-Léo-
pold), Sous-Lieutenant (Bruxelles, 28.7.1871-
Kabambare, 23.9,1899). 

Il vécut pendant dix-huit ans avec ses 
parents aux colonies; il résida successivement 
à l'île de la Réunion et à Madagascar, Rentré 
en Belgique en 1894, il s'engagea le 18 février 
au 2e régiment des chasseurs à pied et fut 
promu caporal le 16 septembre de cette même 
année. 

Le souvenir de ses jeunes années passées au 
loin, en région tropicale, lui donnait la nostal-
gie du soleil et de la chaleur; il demanda à 
partir pour le Congo et fut engagé, le 
6 février 1897, en qualité de sous-officier de la 
Force publique. Arrivé à Boma, le 4 mars, il 
fut désigné pour les Falls. A cette époque, 
Dhanis, commandant supérieur des forces de 
l'État dans la zone arabe, engageait la dure 
campagne de poursuite des révoltés batetela 
qui avaient massacré son avant-garde dans 
l'Ituri. 

Dhanis confia à Doorme la direction des 
opérations dans le Maniema et vers le Tan-
ganika. Fin 1897, Eyckermans était à 
Nyangwe, sous les ordres du commandant 
Dupuis, en compagnie des sous-officiers Tilis, 
Page, Paternoster. La garnison de Nyangwe 
faisait partie d'une vaste organisation de 
défense qui comprenait aussi Pon thier ville, 
Kasuku, Lokandu, Kasongo, Kabambare, tous 
postes bien gardés par des troupes encadrées 
de personnel blanc aguerri et courageux. 

Eyckermans, nouvel arrivé, se montra à la 
hauteur de la situation. Le 1er octobre 1898, 
il était promu adjudant. Il fut témoin de cette 
période critique où Dhanis fut rappelé en 
Europe et remplacé par Vangele, époque 
aussi où les difficultés allaient croissant parce 
que les mutins se renforçaient et se montraient 
plus audacieux et où les forces de l'État, 
démoralisées par la maladie, les privations, se 
voyaient de plus en plus forcées de reculer 
devant les mutins, victorieux en 1898 à Sun-
gula, puis à Kabambare, succès qui leur ouvrait 
la route de Nyangwe et de Kasongo. 

On sait que le Dr Meyers et ses adjoints 
reprirent Kabambare fin 1898 et remportèrent 
une victoire sur les mutins à Bwana Debwa. 
Eyckermans était descendu de Nyangwe pour 
rejoindre Meyers, alors qu'il savait le danger 
très grand, les routes étant sans sécurité à 
cause des guérillas menées partout sournoise-
ment par les rebelles. Il n'eut pas l'occasion de 
prendre part au combat de Bwana-Debwa, 
mais son geste n'en fut pas moins courageux. 
Le 1er juillet 1899, Eyckermans fut nommé 
sous-lieutenant. Il rentra à Kabambare avec le 
contingent Meyers. Deux mois plus tard, le 
23 septembre 1899, il y succombait à une crise 
d'hématurie, 

3 décembre 1949. 
M, Coosemans. 

J . Meyers, Le Prix d'un Empire, Dessart, Bru-
xelles, 1943, pp. 185, 281. — Neptune, 31 mars 
1930. — L. Lejeune, Vieux Congo, 1930, p. 154. 
— A nos Héros coloniaux morts pour la civilisa-
tion^ p. 179. 

Machine à écrire
Inst. roy. colon. belgeBiographie Coloniale Belge, T. II, 1951, col. 373-374


